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Le prix de la reprise
La reprise est là, la reprise arrive Cette rumeur
bienfaisante s'était enflée à point nommé ces
derniers mois pour culminer avec l'été : la consommation

vacancière était sauvée, la transhumance
estivale pouvait avoir lieu dans un climat social
« à la hausse ».
Pour les travailleurs pourtant, la rentrée a toutes
les chances de se présenter sous des auspices bien
différents. Car le patronat est bien décidé à tirer
parti jusqu'au bout de l'inquiétude née de la
« crise » : faire payer la « reprise » aux plus
défavorisés, comme on s'est efforcé de leur faire
endosser en priorité les conséquences de la baisse
de la conjoncture (démantèlement de la politique
sociale).
C'est ainsi, par exemple, que le bulletin de la
Société pour le développement de l'économie
suisse (organe du patronat et de la haute finance
helvétique, dont les thèses sont très proches de
celles défendues semaine après semaine par le
rédacteur de l'Atout dans les principaux quotidiens

romands) jette les bases d'une politique de
reprise axée d'une part sur le « rendement des

entreprises » et d'autre part sur un nouveau coup
d'arrêt imposé aux salaires et aux prestations
sociales.
Le diagnostic patronal (SDES, 29 juin), plus
précisément dans les textes : « Dès lors c'est bien le
rendement des entreprises qui constitue un des
facteurs décisifs. Seule son amélioration conférera
à la reprise un fondement solide et permettra de
fixer à nouveau des limites judicieuses à
l'intervention de l'Etat dans l'économie. Pour l'instant
il faut donc veiller avant tout à maîtriser l'évolution

des coûts, ce qui signifie éviter à l'économie
de nouvelles charges, qu'elles soient sociales,
fiscales et.— malheureusement (sic. réd.) —
écologiques ».
De quelle façon parvenir à rentabiliser les
entreprises par la « maîtrise » des coûts La réponse
est claire, toujours dans le même bulletin patro¬

nal : « Cela implique que pour une certaine
période, il convient de donner le pas à l'augmentation

du rendement des entreprises sur celle du
revenu des travailleurs et des prestations sociales
des rentiers ».
Et le chantage final : « Une croissance des chiffres
d'affaires axée sur le maintien de l'emploi mais
qui s'opère à des prix inférieurs aux coûts et aux
dépens des réserves pourrait inciter les
entreprises, en particulier celles où le capital joue un
rôle moins dominant, à transférer de plus en plus
leurs activités à l'étranger ».
On le voit, on est bien foin du climat rassurant
du départ en vacances Le patronat a d'ores et
déjà posé ses conditions; sa réponse aux
revendications centrées sur le maintien de l'emploi est
déjà prête, adaptée aux conditions économiques
d'une reprise hypothétique.
L'avertissement est sérieux. Car l'accent prioritaire

sur le « rendement de l'entreprise », c'est
aussi ce cri de victoire lancé sans vergogne, à la
fin du mois de juin, par la direction de Bally,
présentant les résultats obtenus l'an passé: 1975,
annonçaient les administrateurs en question, aura
été « l'année de la relève, de l'assainissement
énergique et de la consolidation », le tout sous le signe
du transfert avantageux de la production à
l'étranger. Pas un mot évidemment, après ou avant
la proclamation d'un bénéfice de 2,8 millions
(1974 : pertes de 4,5 millions), de la situation des

travailleurs licenciés en Valais.
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